
Histoire de Mur de Barrez

La commune de Mur de Barrez est située sur une butte rocheuse au versant sud du massif cantalien.
Cette commune et  l’ancien canton de Mur-de-Barrez constituent  la pointe nord de l’Aveyron qui
s’enfonce dans le Cantal.

De la géologie à la préhistoire

Par suite des plissements de la croûte terrestre la mer qui recouvrait le territoire de la France se retire
partiellement. Les terrains oligocènes (-34 à -28 Ma) sont rares en Aveyron. Mur est le seul exemple
de terrains calcaires de toute la partie nord de la rivière du Lot. La formation des Pyrénées et des
Alpes  crée  des  failles,  les  volcans  d’Auvergne  se  forment.  La  région  de  Mur  est  sur  la  pente
méridionale du Plomb du Cantal ce qui explique la présence d’un sol hétérogène. On y trouve donc
aussi des pointements de lave (haut du bourg et Yolet de -8 à -5 Ma) et des plateaux de magma
basaltiques (Les Clauzades- La Salesse de -6 à -5 Ma ) mis en valeur par le phénomène d’érosion
inversée. Les périodes de glaciation et réchauffements se succèdent, la mer se retire complètement.

Occupation préhistorique

Sur le site des Clauzades, à cheval sur 3 communes (Taussac – Mur de Barrez – Raulhac « Cantal »)
on a repéré des activités néolithiques montrant des puits dont était extrait des niveaux sous-jacents le
silex servant à la production de lames. Ce site entre les puits d’extraction de silex et l’abri dit de
Ventecu, forment un ensemble d’exploitations minières et d’habitation du néolithique

Frontière septentrionale du territoire des Ruthènes

La tribu des Ruthènes occupe à peu près l’emplacement actuel du département de l’Aveyron. C’est
une tribu Celte installée sur les versants méridionaux du Cantal. Elle fait partie de la Confédération
Arverne et entretien des rapports économiques réguliers avec le pays des Arvernes

La  présence  romaine  se  manifeste  dans  de  nombreux  noms  de  lieux,  les  villas  romaines  étaient
nombreuses, et surtout par les voies romaines qui traversaient le pays dont la route de l’étain.

Il y avait aussi localement l’extraction de plomb argentifère, d’étain et d’argent 

Le Moyen Age

La première mention du site de Mur de Barrez apparait au 10 ème siècle. Le territoire s’étend de la
vallée du Goul à la rive nord de la Truyère entre territoire Arverne et Rouergat. Il s’inscrit dans le
cartulaire de l’abbaye de Conques après la mutation des circonscriptions carolingiennes en Vicomté
de  Carladez. Il devient autonome vis-à-vis de l’Auvergne et du Rouergue laissant une ouverture au
sud d’où l’utilisation d’un dialecte languedocien.

Au 12ème siècle à la place de l’oppidum construit sur la mesa basaltique de Carlat, fut érigé un château
résidence d’été des Comtes de Carlat – Rodez composé d’un donjon de 5 étages, dont il reste 2 murs
de l’étage inférieur, le château Vicomtal, des cours et basses cours.



Un bourg se constitue sous le château. Propriété des vicomtes de Carlat-Rodez, enceinte fortifiée sur
le promontoire rocheux, Mur de Barrez point culminant, propice à la défense d’une population déjà
nombreuse, carrefour entre nord et sud se développe rapidement. On retrouve sur cet axe nord-sud le
commerce des marchandises  (productions céréalières)  et  troupeaux de cette  région,  (il  existait  de
nombreuses foires).  Le château est alors sous l’autorité directe des Vicomtes   de Carlat,  Mur de
Barrez apparait comme le centre de pouvoir Carladez Rouergat, 

Mur de Barrez voit son importance reconnue comme ville importante du Rouergue grâce à HuguesIV
de Carlat (1222- 1275) qui lui accorde en 1246 une charte de franchises, qui fit de Mur une ville
franche et un centre économique important.  Concernant la ville de Mur de Barrez cette Charte est
l’évènement le plus considérable qui soit arrivé à la ville, en 800 ans et a permis un développement
économique, par ses foires et marchés, qui en firent la ville la plus importante du Carladez.

La guerre de 100 ans fut une épreuve terrible pour tout le Carladez

A partir de 1373, les Anglais s’emparent du château, il y a de grosses destructions de la part de leurs
troupes. puis ensuite par les grandes compagnies.

Mur de Barrez à partir du 15ème siècle 

En 1437, début du 15ème siècle, Bonne de Berry signe avec les habitants une convention afin d’ériger
des fortifications. La grand rue se trouve alors coupée en deux, la partie hors la muraille devenant le
faubourg

 L’alignement des maisons de la Grand ’rue fut modifié pour permettre le croisement des attelages. Il
y avait 3 portes :  au sud « Lo Portal » qui donnait accès à la ville, une au nord « La Berque » qui par
la voie romaine donnait accès à la ville et au château et une troisième au centre de la muraille ouest
« Lo  Pourtalou ».  qui  donnait  accès  au  château.  Quatre  tours  rondes  de  défense  subsistent
actuellement. Mur de Barrez devint Place Forte au moment des guerres de religions. Henri III  puis
Henri IV, ordonnèrent la destruction du château, ce qui fut réalisé sous Louis XIII.

En 1515, un hôpital « Maison Dieu » fut créé.par la famille Barthélèmy.

En 1546, l’église est érigée en Collégiale comprenant  jusqu’à 40 prêtres.( Le Chapitre et les prêtres
obituaires)

Voies de communication et ponts sont restaurés au 16ème siècle, créant un nouvel essor. 

 En 1628 pestes et famines décimèrent la population.

En 1641, signature du traité de Péronne qui fait passer les revenus de la vicomté de Carlat douaire des
Reines de France,  dans la Maison de Monaco celle-ci ayant renoncé au protectorat de l’Espagne.
Cette signature érige en 1643 la Vicomté de Carlat en Comté de Carladez attribué à Honoré II de
Grimaldi.

En  1653,  les  pierres  du  château  servirent  à  la  construction  du  Monastère  Sainte  Claire.sur  les
fondations d’un ouvrage défensif alimentant Mur de Barrez en eau 

Mur de Barrez au17ème et 18ème est avant tout une ville de notables et de Juristes , d’une
noblesse de robe ayant  achetée des charges.

 Vers  1760,  réfection  de  la  route  de  la  Côte  Blanche.  C’est  la  seule  route  d’Auvergne  vers  le
Rouergue. Elle est constituée de glaise et les charrettes s’y embourbaient les ¾ de l’année limitant



l’apport des denrées d’Auvergne (bois, bestiaux, grains, laine, beurre, fromage), empêchant de vendre
le sel venu du Languedoc et conservé à Mur de Barrez. 

Relativement isolé avant la réfection de ces routes, Mur de Barrez, croisement et centre commercial
trouve un nouvel essor au XVIIIème siècle. Une ouverture du bourg se fait au sud, c’est le début de
construction de la route vers Entraygues.

 Les fossés du rempart sont comblés et constituent un terre-plein. C’est la future Place de Monaco. Le
prix des denrées accessibles à Mur augmente et enrichit la ville qui devient une ville aristocratique
avec des nobles rentiers ou officiers de l’administration royale. On trouve aussi de nombreux notables
« hommes de loi, rentiers, marchands et de multiples artisans. Les maisons s’agrandissent mordant sur
la Grand ’Rue car les parcelles restent étroites. 

La période contemporaine de 1789 à nos jours

Comme dans de nombreux endroits en France la Révolution se fit au bénéfice des bourgeois (familles
Fualdès , Bô, Lambel Montheil…qui dès la génération suivante purent s’allier aux familles nobles)
elle engendra aussi des monstres comme l’abominable Carrier (auteur des noyades de Nantes)  

En 1791, par suite de la révolution, Mur de Barrez devient un des neufs chefs-lieux de district du
nouveau département de l’Aveyron.

En 1793, de nombreuses épurations eurent lieu parmi les fonctionnaires du district de Mur de Barrez.

En 1794, de nombreux prêtres insermentés ( Plus de 80 % des prêtres de l’Aveyron) furent mis en
prison. ou déportés

Il  existait  de  longue  date  une  migration  saisonnière  vers  l’Espagne  et  plus  précisément  vers
l’Andalousie  les hommes partaient les mois d’hiver comme scieurs de long. Cette migration s’est
arrêtée avec la campagne d’Espagne par Napoléon Bonaparte. 

Au 19ème siècle, les habitants s’expatrient par manque de travail, certains en Espagne, d’autres d’abord
comme porteurs d’eau  ou cocher de fiacre, puis marchands  de charbon et garçons de café à Paris.
Sous la restauration de nombreux nobles reviennent, les voies de communications sont améliorées. 

 Mur de Barrez au 20ème siècle

Amélioration de l’agriculture avec le développement des élevages. Mise au point d’un traitement pour
les bestiaux per Jean Brousse, vétérinaire à Mur de Barrez.

La construction des barrages hydro-électriques au début du 20ème siècle (Sarrans) a contribué alors à
l’augmentation de la population et au développement des commerces.

Aujourd’hui, Mur de Barrez continue de vivre sur son histoire !

Textes tirées de l'étude SPR complétée par "au fil de l'histoire 1 et 2 de Christophe Bellat 

Relecture Jean Pierre Trin-Soulenq


